
DECLARATION DU PORTE-PAROLE DU MINISTERE DES AFFAIRES ETRANGERES 

ET DE LA COOPERATION INTERNATIONALE DU ROYAUME DU CAMBODGE 

Phnom Penh, le 13 mars 2008 

 

I. Le Gouvernement Royal du Cambodge réfute entièrement le rapport du Département 
d’Etat des Etats-Unis sur les pratiques des Droits de l’Homme au Cambodge, rapport 
en complète contradiction avec les réalités de ce pays. Après un examen approfondi de 
ce rapport, il apparaît que nombre des allégations soulevées n’existent pas ou sont tout 
à fait exagérées. D’une manière générale, il n’est fait mention ni des réalisations 
cambodgiennes en matière de droits de l’homme, ni des efforts sincères déployés par 
le Gouvernement Royal pour faire progresser davantage les droits  de l’homme au 
Cambodge. Dans cette optique, le Gouvernement Royal du Cambodge tient à apporter 
les éclaircissements suivants : 
 

II. Premièrement, le contenu de ce rapport s’inspire exclusivement de sources 
d’information relayées par le Parti d’opposition et par des ONG ayant une inclination 
anti-gouvernementale. En effet, pour qu’un rapport reflète une certaine objectivité, il 
doit se prévaloir d’une approche globale, s’inspirant de toutes les sources 
d’information et non pas uniquement de celles de l’opposition. 

 
III. Deuxièmement, la situation des droits de l’homme au Cambodge est clairement et 

objectivement bien meilleure que celle qui prévaut dans certains pays de l’ASEAN, 
voire même de la région. Nous admettons volontiers qu’elle n’est pas parfaite. Mais 
existe-t-il un endroit au monde où la situation des droits de l’homme est parfaite ? 
 

IV. Troisièmement, il est intéressant d’examiner les raisons de la publication de ce 
rapport, juste avant les élections générales de juillet 2008. On peut alors se demander 
si l’opportunité de cette publication est absente d’objectif politique, ou s’il n’y a pas 
corrélation entre sa sortie et les élections de juillet prochain.  
 

V. Enfin, le Cambodge ne peut pas imaginer un seul instant qu’un tel rapport sur les 
droits de l’homme au Cambodge puisse un jour lui être favorable, à moins que le 
gouvernement cambodgien n’entretienne des relations "affectueuses" avec les Etats-
Unis. 
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